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N°4MAI 2021

ÉDITO

Une lumière dans la tempête

Notre pays affronte une crise sanitaire qui fait 
vaciller les repères de l’exercice professionnel 
des médecins généralistes.
Jamais peut-être la place des médecins 

généralistes n’a été aussi contestée.
La crise démographique dont notre profession n’est pas 
responsable crée une forte tension dans de nombreuses 
régions. Le grand écart entre les départs en retraite de la 
génération du baby-boom et l’arrivée de promotions peu 
nombreuses entraîne ici ou là une baisse impressionnante 
de l’offre de soins en médecine générale, qui laisse la 
population désemparée et les médecins restants sous 
forte pression. D’autres professions s’emparent de ce 
prétexte pour réclamer le droit à réaliser nos actes les 
plus simples, ceux qui nous permettent de souffler entre 
deux consultations chargées. D’ici quelques années les 
courbes démographiques s’inverseront, la période de 
tensions actuelles ne justifie donc pas de remettre en 
cause les missions du médecin généraliste traitant. Elle 
impose au contraire de doter les médecins généralistes 
de moyens matériels et humains accrus*. 
MG France se bat pour améliorer nos conditions 
d’exercice.
Jamais sans doute les médecins généralistes n’ont été 
aussi exposés.
Exposition au risque infectieux, parce que nous sommes 
les premiers consultés et premiers soignants des patients 
covid. Les médecins généralistes ont payé un lourd tribut 
à la maladie. Souvent contaminés car mal protégés, 
notre profession a subi des pertes trop nombreuses. 
Exposition médiatique, passés les premiers coups de 

projecteur sur les services de réanimation débordés en 
mars-avril. Les médias et les Français ont redécouvert la 
place centrale occupée per leur généraliste : diagnostic, 
conseils, suivi et accompagnement, prévention des 
risques. Sans oublier l’écoute de la souffrance psychique 
d’une population confinée et déboussolée. La médecine 
de la personne a repris le pas sur la médecine technique 
et hyperspécialisée. Paradoxe apparent si l’on pense à la 
crise démographique, le médecin généraliste n’a jamais 
semblé si indispensable aux yeux des médias.
MG France a porté la parole des généralistes dans la 
crise, dans les médias et auprès de nos tutelles.
Jamais sans doute les médecins généralistes n’ont eu 
autant besoin de repères.
Services@mg-france.fr le service de MG France à la 
disposition des généralistes a répondu à plus de 2 000 
questions depuis le début de l’année. Les questions 
portent sur tous les aspects de la crise sanitaire : 
protection sociale de soignants, très nombreux retours 
d’expérience, cotations des actes, télémédecine, etc...
Elles témoignent de notre exercice professionnel difficile 
en temps de crise et de nos besoins immédiats.
C’est en s’appuyant sur ces retours d’expérience que MG 
France porte votre parole auprès des médias et auprès 
des institutions qui organisent la lutte contre l’épidémie, 
assurance-maladie, ministère de la santé et agences 
d’État. C’est en traçant des lignes rouges que MG France 
lutte contre les tentatives de déconstruction de notre 
métier. Et c’est avec les instances représentant notre 
profession que MG France veut réaffirmer les missions 
de la médecine générale dans le système de santé.

C’est pour répondre à vos besoins que MG France interpelle 
les plus hauts responsables de ce pays sur les prochaines 
étapes du déconfinement : stratégie de bon usage des 
tests, prise en charge des malades en ville, prévention 
pour les personnes vulnérables, vaccination anti covid. 
Et c’est grâce à vous que nous réclamons plus de clarté et 
que nous pesons sur les choix gouvernementaux.

Notre mission
Cette mission, MG France entend la poursuivre pendant la 
crise sanitaire et au delà pour en tirer les leçons. 
Seul syndicat représentatif de la seule profession 
médecine générale, unique à bien des égards, MG France 
occupe une place à part au sein de l’échiquier des forces 
en présence. Nous avons l’honneur et la responsabilité 
de vous représenter avec constance et et détermination, 
afin de faire valoir nos droits et de faire entendre votre 
parole. Merci de nous permettre d’être une lumière dans 
la tempête actuelle. 
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N°1

DÉCEMBRE 2020

UNIVERSITÉ

Les Maîtres de Stages Universitaires sont un 
bien précieux.

Ces MSU s’impliquent dans la formation professionnelle de nos futurs confrères. 
C’est une noble tâche. Mais une tendance à la maltraitante institutionnelle par 

l’Alma Mater nous est rapportée par notre réseau, année après année. 
Fin octobre de nombreux MSU n’étaient pas payés des sommes très modiques qui leur 
étaient dues pour des stagiaires de l’an dernier… Cette rétribution, si on la rapproche du 
temps passé, du manque de fluidité des consultations quand il faut entre chaque patient 
expliquer et commenter, est très, trop minime. Mais c’est une question de principe. 
Et peut-on trouver normal qu’à trois jours du début d’un nouveau semestre les MSU bien 
souvent ne sachent pas qui ils vont accueillir en stage ? 
Non, l’Université ne se comporte pas correctement avec les MSU. Et c’est un scandale. 
Nous le dénonçons, encore une fois, pour le principe, mais aussi et surtout car cette 
attitude décourageante risque de ruiner les meilleures volontés alors que l’effectif 
actuel de MSU ne permet déjà pas d’offrir les stages indispensables à tous les internes 
de médecine générale ! 
Revaloriser la fonction de MSU est une nécessité si on veut que les médecins 
généralistes en formation soient formés réellement au métier qu’ils sont appelés à 
exercer et pas seulement par des praticiens hospitaliers qui ont leur expertise mais ne 
connaissent en général strictement rien à la médecine générale. 
Décourager les MSU est donc absurde et contre-productif.
L’Université doit changer d’attitude. 

Le syndicat des Médecins 
Généralistes

2.  

cotisation réduite pendant les 2 premières
années d’installation et pour les remplaçants. 

Dès réception de votre adhésion,
votre contrat RCP vous sera envoyé. 

Adhésion +  
Cette formule inclut l’assurance Responsabilité civile
professionnelle et la protection juridique,
à tarif préférentiel adhérent.  

  48 € (25€ + 23€) mensuel 
  36 € (13€ + 23€) mensuel : 

Retraité non actif
 120 € - Par chèque à l’ordre de MG France

1. Envoyez ce bulletin à MG France, 13 rue Fernand Léger - 75 020 PARIS
Vous recevez en retour votre carte d’adhérent et les coordonnées de 
votre syndicat départemental,  qui percevra 44 % de votre cotisation.

3. Notre équipe locale vous contactera dans les meilleurs délais.

POUR ADHÉRER :

 Je souhaite m'abonner à la revue Médgé+ (4 numéros/an) au tarif annuel de 8€

PRÉVOYANCE DU MÉDECIN LIBÉRAL

INDEMNISÉ  
DÈS LE 1ER JOUR  

D’ARRET DE TRAVAIL 
POUR LES  

MÉDECINS LIBÉRAUX

DÉROGATION MAINTENUE

Contrat collectif à adhésion facultative AMPLI-PRÉVOYANCE assuré 
par AMPLI Mutuelle, 27 Bd Berthier, 75858 Paris CEDEX 17 - SIREN 
349.729.350, mutuelle soumise aux dispositions du livre II du Code de la 
Mutualité, souscrit par Association des Adhérents d’AMPLI, association 
loi 1901 – 27 Bd Berthier 75017 PARIS et distribué par EARD (AMPLI 
Services) (filiale à 100% d’AMPLI Mutuelle), Société par Actions 
Simplifiée située 25bis Bld Berthier – 75017 PARIS, immatriculée au Registre du Commerce 
et des Sociétés de Paris sous le numéro 404 098 741 ainsi qu’à l’ORIAS sous le n° 07004101. 
AMPLI Mutuelle et EARD sont assujetties au contrôle de l’ACPR, 4 Place de Budapest - CS 
92459 - 75436 Paris CEDEX 09. Document à caractère publicitaire sans valeur contractuelle.

L i b é r a u x  &  I n d é p e n d a n t s
M  U  T  U  E  L  L  E

Depuis le 12 mars, pour les soignants exposés à la Covid 19,  
AMPLI Mutuelle prend à sa charge les franchises de 14 et 30 jours 
des indemnités journalières de son contrat AMPLI-PRÉVOYANCE.

Aujourd’hui, AMPLI Mutuelle prolonge cette dérogation 
jusqu’au 15 janvier 2021 et l’étend aussi aux nouveaux adhérents 
professionnels de santé, sous certaines conditions.

Première à avoir accompagné ainsi ses adhérents, AMPLI Mutuelle  
prouve son engagement de spécialiste reconnu de la protection 
sociale des professions libérales et indépendantes. 

AMPLI renouvelle son attachement aux valeurs confraternelles ainsi 
qu’à sa vocation non lucrative, revendiquées depuis plus de 50 ans.

Renseignez-vous au 01 44 15 20 00 
ou par email à commercial@ampli.fr
Adhésion en ligne sur ampli.fr
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Téléexpertise, télésoin, 
régulation des soins non programmés...
Découvrez les possibles avec Medaviz. 

LA TÉLÉMÉDECINE,
CE N'EST PAS QUE LA TÉLÉCONSULTATION !

ÉDITO

Merci aux médecins généralistes.

Merci encore une fois pour cette présence en 
première ligne, jamais interrompue depuis 
le début de la crise. Merci à toutes celles 
et tous ceux qui ont compris et soutenu la 

démarche de MG France. Votre engagement aux côtés 
de la population et votre soutien permettent à MG France 
de peser dans le débat public. 
Nous le savons, vous le savez, la médecine générale 
mérite mieux que ce qui lui est attribué. Le Ségur de 
la santé n’était qu’un Ségur de l’hôpital. La médecine 
libérale a été oubliée. Lourde erreur.
Les négociations conventionnelles qui vont reprendre 
pour écrire un neuvième avenant à la convention médicale 
sont l’occasion d’exiger des moyens pour la médecine 
générale et les soins primaires.
Nous, médecins généralistes, n’avons pas démérité. 
Nous avons largement pris notre part à la lutte contre la 
pandémie.

Pour que MG France pèse de tout le poids de notre 
profession, essentielle et reconnue par la société, nous 
avons besoin d’aller plus loin que cette belle victoire 
électorale.
Nous avons besoin que les médecins généralistes 
rejoignent massivement MG France. Adhérez, adhérez en 
grand nombre !
Ce sont des choses que les politiques regardent.
Rejoignez MG France, vous verrez ce que peuvent la force 
du collectif et l’intelligence du groupe. Vos témoignages : 
vos idées et vos expériences sont le terreau sur lequel 
poussent nos idées. Dans toutes les régions, dans chaque 
département, de jeunes généralistes nous ont rejoint.
Plus que jamais syndicat vivant, MG France vous appelle 
à vous engager pour notre métier, pour tracer les lignes 
de force de son avenir. Nous aimons tous débattre et râler 
mais il faut agir. Agir ensemble. Toutes et tous ensemble. 
Rejoignez MG France ! 

Jacques BATTISTONI, Président de MG France

Le syndicat des Médecins 
Généralistes
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ENVIRONNEMENT

Médecine générale, santé, environnement, planète… et plus si affinités

Qu’est-ce qui relie la crise d’asthme de Maxime lors 
du dernier pic de pollution, à la puberté précoce 

de Léa  ? Le décès de Teresa en période de canicule à 
celui d’André infecté par le coronavirus  ? Et l’infarctus 
de Nadia au cancer de la prostate de son père  ? Ils, 
elles, nous sommes malades de notre environnement. 
Tout comme l’ensemble du vivant, malade des 
dégradations sans précédent infligées par l’humanité à 
la planète et à ses écosystèmes, en seulement quelques 
décennies. Cancers, maladies chroniques, en grande 
partie d’origine environnementale, font partie de notre 

quotidien de médecins généralistes. Perturbateurs 
endocriniens, pollution de l’air, alimentation industrielle 
ultratransformée, réchauffement climatique… sont 
quelques-unes des variables favorisant ces pathologies, 
souvent avec de multiples interconnexions, et touchant 
en premier lieu les plus vulnérables, creusant ainsi les 
inégalités sociales de santé. Les médecins généralistes 
sont des experts de la prise en charge globale, y compris 
environnementale. Ce n’est pas la dimension planétaire 
qui va nous faire peur ! Il y a mille et une façon d’agir pour 
améliorer la santé des patients tout en prenant soin de 
la planète. Les co-bénéfices qui en découlent participent 
de construire un futur sain et viable. En consultation, 
information et prévention sont au premier plan pour 
limiter l’impact des pollutions diverses, favoriser un 
mode de vie sain, éviter les prescriptions inutiles 
(une évidence pas toujours facile en pratique 
quand on manque de temps)... Ne négligeons 
pas l’impact de nos interventions  :  les 
patients, dans leur grande majorité, nous 
font confiance. Le système de santé 
est lui-même responsable de 
niveaux élevés d’émissions 
de gaz à effet de 
serre.�  

Nous pouvons progressivement diminuer notre propre 
impact carbone au sein de nos structures  :  tri sélectif, 
stop pub, fournisseur d’énergie, isolation, paramètres 
d’impression etc… et pourquoi pas quelques visites à 
vélo quand c’est possible ? 
Pour participer activement à améliorer la santé 
planétaire, choisir notre environnement de travail est 
primordial   : choisir de partager des valeurs communes 
avec ses collègues, choisir l’entreprise qui va rénover nos 
locaux de façon durable, choisir d’utiliser des produits 
respectueux de l’environnement, choisir de se former 
sur les thématiques environnementales pour améliorer 
sa pratique… et, enfin, choisir MG France, le premier 

syndicat de médecins généralistes 
engagé pour la santé planétaire. 
Le réchauffement climatique, 

une illustration criante de 
l’Anthropocène. 

CPTS

Dans la tempête : agir et fédérer

Médecin généraliste de 59 ans, j’ai 
eu de nombreuses vies médicales. 

Urgentiste hospitalier pendant 5 ans, j’ai 
participé à la création de deux services 
d’urgence. J’ai exercé ensuite seul 
comme médecin généraliste, puis je me 
suis associé et nous avons décidé de 
construire un centre médical. C’était au 
début des années 2000.
L’arrivée des MSP nous a donné l’idée 
et l’envie d’évoluer vers ce mode de 
fonctionnement. Nous répondions à la 
plupart des demandes de l’ACI, alors 
pourquoi pas ?! Nous sommes aujourd’hui 
106 professionnels de santé dans notre 
MSP. Et heureux d’exercer ensemble, 
d’échanger, de construire notre exercice. 
Et surtout d’avoir les moyens de le faire ! 
La nécessité de créer du lien avec les 

autres structures de notre territoire 
et notamment avec les cliniques, les 
hôpitaux, le médico-social nous a amené 
à penser notre CPTS. 16 mois de travail, 
de réunions et d’écriture nous ont permis 
de créer un projet fédérateur. Nous étions 
des explorateurs. Aujourd’hui l’expérience 
des uns permet d’aller plus vite dans la 
création des CPTS, souvent aidés par les 
généralistes de MG France présents dans 
les URPS.
Nous avons signé l’ACI (le contrat 
tripartite entre la CPT, la CPAM et l’ARS) le 
10 décembre 2020. Nous étions déjà 180, 
motivés et volontaires quand la gestion 
de l’épidémie nous est tombée sur la 
tête. Dans l’urgence nous avons créé 
un centre de vaccination, entièrement 
géré par les libéraux qui vaccinent 

aujourd’hui 3 500 personnes par semaine. 
Dans le même temps nous avions lancé 
plusieurs projets, sur l’accès aux soins, le 
dépistage des cancers, la prise en charge 
du diabète et des maladies métaboliques, 
en lien avec les libéraux et les services 
hospitaliers. S’il est vrai que l’épidémie 
a été une épreuve humaine fondatrice, 
elle a permis de lier les professionnels de 
santé du territoire.
Elle a permis d’échanger en tant que 
structure avec l’hôpital, l’ARS, la CPAM, les 
élus. Elle a permis de mettre en évidence 
nos actions auprès de la population, et 
elle a permis de construire un esprit de 
corps, un sentiment d’appartenance fort. 
Elle a aussi donné à certains et certaines 
l’occasion de s’épanouir en tant que 
leader, force de proposition.

C’est une aventure humaine extraordinaire 
au service d’un avenir commun pour notre 
système de soins. Sur mon territoire, 
sur 1  000 professionnels de santé, près 
de 600 se sont engagés, plus ou moins 
activement dans l’aventure, au service de 
130 000 personnes. Si les moyens ne sont 
pas encore à la hauteur de nos ambitions, 
le renouveau de notre exercice et l’énergie 
qui se dégage de cette aventure sont le 
meilleur remède à la morosité ou au burn 
out !

MG France continue à proposer au niveau 
national des améliorations de l’accord 
conventionnel pour aller vers plus de 
souplesse et plus de moyens et continue 
à agir via ses adhérents sur les territoires 
pour améliorer notre exercice. 
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ÉLECTIONS URPS 2021

Pendant les semaines de 
campagne électorale nous 
avons présenté et argumenté 
les propositions que fait MG 
France pour les années à venir 

tandis que chaque équipe MG 
France régionale présentait ses 

propositions locales. MG France 
a présenté des listes dans toutes 

les régions et dans chacune de ces 
régions des propositions concrètes. Des listes paritaires. 
Chacun sait que les élus MG France sont toujours de bons 
connaisseurs de leurs dossiers et des acteurs engagés dans 
des actions d’intérêt général.

Certains comme dans toute campagne ont utilisé le dénigrement 
poujadiste des «  gens en place  », supposés vouloir masquer des 

propositions creuses visant à faire du Médecin un personnage sacré un 
peu mythique, décrit en 1927 par la charte libérale… Un vieux syndicalisme 
déconnecté de la société, comme si elle pouvait aujourd’hui supporter 
leur « espace de liberté tarifaire » qui n’est que la promesse de plus de 
difficultés d’accès aux soins pour les gens modestes. Ceux qui ne sont 
pas assez pauvres pour avoir des aides mais pas assez aisés pour 
supporter des complémentaires qui augmentent sans cesse. C’est bien 
pour pallier cela que MG France est le SEUL syndicat médical à réclamer 
la fin du ticket modérateur, au moins pour les soins de premier recours.
MG France est aussi seul à réclamer une revalorisation considérable de la 
fonction de Médecin Traitant et de son attractivité. Attractivité nécessaire 
pour mettre fin à la relative pénurie de médecins généralistes. Pénurie 
relative car il n’y a jamais eu autant de Médecins en France mais jamais 
un tel désintérêt pour la fonction de médecin libéral de famille.
À l’heure où nos concitoyens vivent plus vieux et ont plus besoin de nous, 
rationner les soins en abaissant la médecine générale a été et reste la 
grande erreur des politiques se succédant aux affaires depuis trois 
décennies. C’est en réaction à cette véritable crise, que de nos rangs, 
sont sorties des idées comme les assistants médicaux ou les CPTS. 

Pas de modèle unique. Pas de caractère obligatoire. À améliorer 
constamment  ! Mais c’est tout de même mieux d’inventer ces concepts 
que de réclamer simplement des sous « parce qu’on le vaut bien »…
Les élections sont donc passées. Les médecins généralistes ont 
clairement opté pour MG France, le seul syndicat qui revendique clairement 
et méthodiquement un changement de cap, indispensable non seulement 
pour nous, mais aussi pour nos malades, nos patients. Qui aujourd’hui 
se soucie de celles et ceux qui, souffrant à des degrés divers, se confient 
à nous avec espoir ? Qui parmi nous peut être si préoccupé par son égo, 
au point de négliger la santé publique et la vie de la société comme l’ont 
fait nos concurrents ? Enfin, qui peut feindre d’ignorer l’extrême fatigue, la 
perte de sens qui assaillent notre profession ? 

Se préoccuper de la 
protection des MG et 
notamment de leur 
protection sociale, 
c’est capital. Capital 
parce que le filet de 
sécurité solidaire 
est nécessaire pour 
la plupart d’entre 

nous alors que ceux qui «  s’en mettent plein les poches  » considèrent 
souvent cela comme un gadget… Qui mieux que MG France peut défendre 
les médecins généralistes ? Les syndicats poly-catégoriels parlent d’unité 
mais cette unité, chaque fois qu’elle s’est faite, a constamment produit le 
même résultat : 30 % de revenu en moins pour les MG à charge de travail 
égale comparée aux autres spécialités. Et un différentiel encore plus 
lourd si on prend en compte le temps de travail réel des MG, spécialité à 
horaires extensifs !
Oui, MG FRANCE est un syndicat original. Un syndicat vivant présent 
partout en France. Le syndicat des médecins généralistes et de la médecine 
générale. Un syndicat qui a plus que jamais besoin de votre soutien pour 
faire bouger les lignes, infléchir une politique qui a trop longtemps négligé 
notre spécialité et trop longtemps sous-investi sur les soins de premier 
recours. C’est d’un grand mouvement des médecins généralistes dont 
notre système de soins a besoin. « Plus grande, la MG ! » 

MG France, le seul syndicat 
qui revendique clairement 
et méthodiquement un 
changement de cap.

L’ÉCHOGRAPHIE EN MÉDECINE GÉNÉRALE

On ne vous apprendra rien. 
Notre métier évolue. Vite, très vite...

Et nous ne parlons ici que des aspects structurants que peuvent être 
les MSP, les CPTS, l’assistant médical, etc. Le médecin dans son 

cabinet n’est plus seul humainement et se sert de nouveaux outils, 
souvent connectés mais, qui tous, améliorent sa pratique. C’est le cas 
de l’échographie. Outil inaccessible il y a peu, cet outil fait une entrée 
utile dans de nombreux cabinets. Prolongement de la main du médecin, 
œil projeté, stéthoscope du XXIème siècle, autant de qualificatifs qui 
disent toute l’utilité de cet outil au service de notre pratique. Si certains 
généralistes choisissent de développer leur expertise dans ce secteur, la 
plupart d’entre eux ont une utilisation courante et se servent de l’outil pour 
confirmer une impression clinique. L’efficacité de l’outil est redoutable et 
permet en quelques minutes de confirmer une TVP ou une dilatation des 
cavités rénales, ou encore de mesurer une aorte abdominale ou de jeter un 

coup d’œil sur une thyroïde. Cette utilisation purement clinique ne donne 
pas lieu à l’édition d’un compte rendu et donc à une cotation. Pour que 
cet outil trouve réellement sa place, il manque une cotation spécifique 
de l’échoscopie en médecine générale, qui correspond à la pratique 
majoritaire et permettrait de valoriser l’investissement fait dans l’outil. 
C’est l’une des revendications que nous portons et qui fait partie de notre 
vision de l’avenir de notre profession. Mieux outillés, mieux formés, mieux 
soutenus, les médecins généralistes transforment progressivement leur 
exercice. Si le sujet vous intéresse vous pouvez évidemment vous former 
avec ADESA. 

TÉMOIGNAGE

URPS AURA… Un collège généraliste qui agit !
À l’URPS médecins AURA, tous les élus qui le souhaitent peuvent 
travailler…

En tant que présidente du collège 
généraliste, aidée par mes confrères 

et consœurs, j’ai pu mener à bien un 
travail de terrain important pour favoriser 
le développement des CPTS. En allant à la 
rencontre des médecins sur les territoires, 
en échangeant avec eux sur leurs besoins, 
leurs envies. L’équipe administrative de 
notre URPS envoie les invitations aux 
médecins, gère la logistique et rédige 
les comptes rendus. Cela m’a permis de 
mieux connaître ma région, de découvrir 
certains territoires et d’échanger avec 
mes confrères sur leurs pratiques et leurs 
besoins. 
Les CPAM de notre région sont très 
investies dans les CPTS et le contre poids 
professionnel que nous apportons avec 
notre expérience d’élus et la force de 
l’institution URPS est indispensable. Il ne 
faut pas laisser les médecins seuls face 
aux CPAM et nous sommes intervenus 
à plusieurs reprises, notamment au 
moment des négociations ACI (Accord 
Conventionnel Interprofessionnel qui fixe 
le financement et les grands objectifs des 
CPTS). La crise COVID fut l’occasion de 
ne pas laisser les médecins généralistes 
seuls dans leur exercice. Beaucoup 
avaient besoin d’informations, de savoir 
ce qui se passait dans les hôpitaux, 
comment nos confrères agissaient, 
subissaient cette crise. 

Nous avons ainsi créé différents groupes 
WhatsApp de prise en charge COVID avec 
les hôpitaux et instauré un webinaire afin 
de partager les expériences. Un groupe 
CPTS intègre plusieurs professions et 
permet des échanges entre différents 
centres de dépistage ou centres de 
vaccination de la région. Ces moyens 
ont permis de diffuser une information 
objective et surtout adaptée aux besoins 
de la profession.
La prochaine mandature sera l’occasion 
de développer les liens entre les 
professionnels de santé libéraux, les 
structures de second et troisième 
recours, et le social et médico-social, 
ce qui constitue l’essence des CPTS. 
Communiquer, se connaître et construire 
ensemble plutôt que les uns à côté des 
autres, retrouver du plaisir dans l’exercice, 
se nourrir de l’échange. Notre présence 
dans tous les départements, qui est une 
des particularités de MG France doit nous 
permettre de remonter rapidement les 
problèmes rencontrés par les médecins 
dans les territoires. La participation des 
médecins est évidemment, lorsqu’ils sont 
mandatés par l’URPS, indemnisée.
Au cours de cette crise, l’URPS a montré 
toute son utilité auprès des confrères. 
Nous allons, au cours de la prochaine 
mandature encore améliorer les choses. 

ASSISTANT MÉDICAL

Le Groupement 
d'employeurs d'assistant 
médical… Pourquoi pas ?

Vous rêvez de retrouver du temps médical avec vos 
patients, de consultations sans l‘interaction de 

l’écran de l’ordinateur. Vous rêvez d’avoir un dossier 
médical complet, mis à jour régulièrement, avec toutes 
les données utiles au suivi de qualité en un clic.
Vous saturez de devoir prendre le téléphone pour 
obtenir des rendez-vous dans des délais décents pour 
les patients. Votre rêve peut devenir réalité grâce à 
l‘embauche d’un assistant médical, assistant du parcours 
du patient, assistant du médecin pour alléger la charge 
administrative qui alourdit notre exercice d’années en 
années.
Et cerise sur le gâteau, pour éviter toutes les tracasseries 
d‘un employeur, adhérez au groupement d’employeurs 
créé par MG France : Le Groupement, il vous accompagne 
tout au long de votre projet, assistance au montage du 
projet, aide au recrutement de l’assistant médical et 
gestion du contrat salarié dans la durée.
Le groupement accompagne la formation de l’assistant 
médical. Chaque médecin généraliste traitant doit 
pouvoir bénéficier d’un assistant médical s’il le souhaite 
sans contrepartie contraignante, c’est une revendication 
que MG France porte, fort du retour d’expérience des 
adhérents du groupement. 

N’attendez plus, contactez le Groupement à : 
contact@legroupement.org - Tél. : 01 43 13 10 99
13 rue Fernand Léger 75020 Paris

EXONÉRATION DU TICKET MODÉRATEUR EN SOINS PRIMAIRES

L’exonération du ticket modérateur qu’est-ce que c’est ?

Le ticket modérateur est la part des soins qui reste à la charge du patient une fois que la 
sécurité sociale a remboursé 70 % du montant de la facture. En général, cette part est 

prise en charge par les assurances complémentaires. On sait toutefois qu’environ 5 % des 
français, n’ont pas d’assurance complémentaire.
Ce ticket modérateur n’a évidemment rien à voir avec la participation forfaitaire de 1 € 
par acte qui est obligatoire pour tous. MG France porte, de longue date, l’idée d’une 
exonération du ticket modérateur (ETM) pour les soins primaires. De nombreux patients 
renoncent aux soins en raison de difficultés financières temporaires ou permanentes. Or 
les soins primaires sont la porte d’entrée du système de soins. C’est à partir de ce constat 
que MG France demande cette réforme importante de notre système de soins. Impossible, 
trop coûteux, etc. Que n’avons-nous pas entendu sur ce sujet. Mais ça, c’était avant… 
Avant que l’épidémie ne pousse la CNAM, s’inscrivant dans le cadre de l’état d’urgence 
sanitaire, à modifier certaines règles, permettant ainsi d’améliorer cet accès aux soins. 
C’est par exemple le cas de la téléconsultation par téléphone. Cette téléconsultation 
déroge doublement à la règle. 
En permettant l’utilisation du téléphone comme outil technique de consultation, ce qui 
correspond à la réalité de l’usage de cette pratique, qui concerne essentiellement des 
patients âgés et peu connectés.

En bénéficiant de l’ETM, permettant ainsi si le médecin le souhaite l’utilisation du tiers 
payant intégral. Ce n’est pas le seul cas d’ETM. La téléconsultation initiale dans le cadre 
du COVID ainsi que le suivi des patients COVID bénéficie elle aussi de cette disposition 
bien utile tant pour nos patients que pour les médecins.
L’ETM existait déjà et permettait d’améliorer l’accès aux soins dans des cadres 
réglementaires qui représente déjà un grand nombre de consultations dont :

•	 Les ALD
•	 Les accidents de travail
•	 Les pensionnés d’invalidité
•	 Les CMU et ACS
•	 Les femmes enceintes dans le dernier trimestre
•	 Les consultations obligatoires des enfants etc…

L’ETM existe donc déjà dans les faits et concerne un grand nombre d’actes. MG France 
demande l’extension de cette exonération à l’ensemble des soins primaires pour faciliter 
l’accès aux soins. C’est une mesure de bon sens. C’est une mesure nécessaire pour l’accès 
aux soins. C’est une proposition MG France. 

Le saviez-vous ? 

Il existe des normes minimales pour 
un cabinet médical libéral. Il doit 

impérativement comprendre une salle 
d’attente et une salle d’examen. Il doit 
comporter un lavabo et des toilettes. Sa 
surface minimale est de 17 m2. Mais voyez 
plus grand  ! Le cabinet médical du futur 
comprendra en plus les locaux pour votre 
assistant médical et pour votre secrétaire et 
la place pour un échographe. Et pour cette 
équipe du médecin traitant il faudra prévoir un 
local commun, la convivialité ça compte. Et 
plus de commodités. Alors finis les cabinets 
minuscules. L’avenir de la médecine générale 
s’envisage en grand format ! 

RÉSULTATS URPS COLLÈGE MÉDECINS 
GÉNÉRALISTES COMPARÉS  
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Adhérents, 
bénéficiez d’un contrat 
Responsabilité Civile et 
Protection Juridique 
spécialement négocié pour 
vous à 23€ /mois.
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